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Les femmes des années 90
et plus savent de quoi on
parle. Elles qui, assurément,
ont arboré cette coiffure :
les bouclettes. Enroulement
de tresses de cheveux sur
eux-mêmes. Lorsque les
Afro-Américaines y ont mis
leur grain de sel, le nom a
pris des allures glamour et
cela a créé un effet boo-
merang, même auprès
d'autres races. Regard!

LES bouclettes ou, pourdire comme les Améri-caines, les "bantu knots",sont de retour. On ne peutparler autrement. Lesquinquagénaires actuellesont, elles aussi, affiné leurbeauté avec cette coiffure.Elles se souviennent d'ail-leurs, comme si c'était hier,de ces moments de gloirepas si lointains. Tècle Mendounga, 50 pigesau compteur, se rappelle :« Pour boucler mes cheveux,
je me faisais tresser ça. Ah
la belle époque!»,  soupire-t-elle. Quand les Afro-Améri-caines s'en sont mêlées, onleur a trouvé une caracté-ristique : protectrice. Etune origine : afro-descen-dante. Le "bantu knot" tireson nom du peuple bantou.Il signifie littéralement"nœuds bantous" en langueanglaise. Aujourd'hui, lesbouclettes, pour revenir àl'appellation locale, ont re-surgi des oubliettes où l'oncroyait les avoir rangées.Jeunes et moins jeunes semontrent de plus en plusavec cette coiffure. Cha-cune y va de son imagina-tion. Et tous les types decheveux sont concernés,qu'ils soient lisses, afro oudéfrisés. 
PETITS CHOUX* D'uncôté, l'on a les adeptes descheveux crépus. Elles sesont saisies de cette tech-nique de coiffure qui vaconsister à enrouler lescheveux sur eux-mêmes,puis à les fixer contre lecrâne pour obtenir de pe-

tits choux. Mieux, explique LudmillaAgnorogoulet, coiffeuse,spécialisée des cheveuxcrépus, les "bantu knots"sont obtenus à partir destresses au fil enroulées surelles-mêmes. « Cela permet
de lisser et boucler naturel-
lement les cheveux. De
façon chic en fait», confie laprofessionnelle. Mais l'on peut aussi faireles bouclettes sans le fil et,donc, avec des vanilles oudes nattes. Une fois leschoux défaits, vous obte-nez naturellement de joliesboucles anglaises. Cette coiffure est une ex-cellente façon d'ajouter duvolume et du corps auxcheveux, sans l'aide d'au-cune source de chaleur,comme le fer à boucler, parexemple. D'aucunes vontmême y apporter un peude couleurs pour plus degaieté. 
« Les mèches colorés c'est
tendance. Alors, je ne me
prive pas d'en faire. Et pour
tout vous dire, c'est simple à
tresser, cela ne prend pas
du temps pour un résultat
hyper glamour. Moi je
craque en tout cas», vanteLuce D, ses "bantu knots"de mille couleurs à la tête.
CHEVEUX DÉFRISÉS* Lesfemmes aux cheveux défri-sés passent aussi par cettemise en beauté capillaire.Toujours pour obtenir desboucles sans utiliser desfers chauffants. Mais, sur le
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Ici elles sont même colorées.
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Les bouclettes...
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plan local, les fans préfè-rent rajouter de la mècheet rouler ensuite la tresseainsi obtenue sur elle-même. Ce sont des "bantuknots" revus et corrigés. On doit la popularité decette expression capillaireaux stars américaines. Ri-hanna, la chanteuse barba-dienne, en a même étél'ambassadrice pendant untemps. Mais les nœuds bantu cen'est pas seulement pourles cheveux afro. D'autresraces s'en inspirent désor-mais et les portent toutaussi bien. Pour les va-cances, affichez donc lesvôtres sans complexe.

... se font glamour.
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